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Surprise à Washington, car tout était prêt. 


Les essais atomiques 


de Bikini soudainement 
ajournés 


oOo 


LA MISSION 


(Dépêche particulière) 
de grande cordialité que 
tre les représentants français et 
plomatique du voyage de 


BLUM 
WASHINGTON, 23 mars. 
C e poursuivent les con- 
les experts du département d'E- 
cien président du Conseil 


a pris un 

(Par câble). 
versations de M. Léon Blum à 
tat ne commenceront que lundi, 
couronnée de succès. 


bon départ 

'EST dans une atmosphère 
W: gton. Les discussions en- 
mais d'ores et déjà la ph: 


s'étaient déroulées dans une toute 
mosphère : il s'agissait d'un 

r dage dominé par la question 

« Qui aura la part du lion ? » Pour la 


France, il en est autrement. Le fonc 
tionnaire du département d'Etat qui 


discutera au nom du gouvernement 
éricain nous a dit, hier, que Wash- 
ington n'avait aucune idée  précon- 


, aucune position immuable. 
— Nous voulons entendre ce que 
4. Blum et Monnet auront à dire 
de décider d'une politique. 

une déclaration importante, car 
avait été dit 


æton ne pourrait consentir que 
emprunts limités et seulement pur 
uchement d'une banque d'impor- 


on et d'exportation. 
Amélioration 

On croit, dans les milieux bien in 

formés, que le gouvernement améri 

cain est mieux disposé à l'égard de ia 

F puis que M. Blum a déciaré 


au president Truman que notre pays 

t dans une large mesure les 
conceptions économiques des Etats 
Unis sur le plan mondial. 
le montant de: 


Et quoique 
crédits que Washing 


milliard de dollars, 
possibilité d'un 
tant. 
C'est à ce sujet qu'un expert amé 
in nous a dit textuellement. : 
Après tout, le fouvernement de 
Washington peut modifier sa politique. 
si tel est son désir. Ce sont les faits 
tournis par la mission Blum qui servi 
ront de base à notre décision défini- 
tive. 


on entrevoit 
mprunt plus impor- 


ni 


Raison officielle : 


“Permettre à des sénateurs! 


d'assister à 


prévue pour le 15 mai dans 
ler juillet par ordre du prési 


L'amiral Blandy, qui allait diriger cette opération 
à laquelle devaient participer plus de cent navires-co- 
bayes, ne fut pas consulté par le Pré: 
un coup de téléphone de la Maison Blanche qu'il apprit 
le soir, la nouvelle sensationnelle, 


Les dernières éditions de journaux du 
événement. 


jers détails de cet 


icaine les pre 
ar c'est bien d'un ê 
Depuis deux heures, les journ: 
et les ministères de la Marine et de L 
ments sui 

pas davantage. » 


20 Constituants 
en séance 


Le débat 


tés sont en 


du Gabon ; 
l'Afrique 
M en traite de 
convient de donner 
qui veulent s'inst aux 
M. Moutet répond aux interpe 
ni l'assurance qui 
ugo et du Ca 
modifie en nen la situa. 
politique. Il définit ensuite la 


aise à l'égard de Viet- 
Nam 's une intervention de M 
Pierre Cot, la séance est levée et le 
débat renvoyé à mardi matin, 


politique fr: 


Dix locomotives américaines 


arrivent à Saint-Nazaire 
SAINT-NAZAIRE, 23 mars, — Dix 
nouvelles locomotives américaines sont 
à Saint Nazaire, ce qui Doris 
À le nombre des machi- 

S dans ee pork. 


nes débarque 


groves que le spectre 
travers le monde. 


de kilos. 


d'avant guerre. 


l'Europe : 
ANGLETERRE : 


A la suite d'une annonce de rpduc- 
tions de rations de matières grasses 
et du savon. ainsi que du nouveau 
taux de blutage, la ligue des mena- 
gères britanniques réclame la démis- 
sion de sir Ben Smith, ministre du 
Kavitaillement 


ITALIE : 


Deux morts et de nombreux blessés 


LE SPECTRE 


de la famine 
en Europe 


Réserves insuffisantes, rationnements… troubles 


la famine menace de faire naître à 


Les experts ont reconnu que d'ici six mois ou un an, des millions d'hu- 
ains pourraient mourir de faim, uniquement parce que les réserves totales 
de vivres sont devenues insuffisantes sur l'ensemble du globe. En moyenne, il 
existe 12 p. 100 de moins de vivres dans le monde qu'à la veille de la guerre. 
Alors que les besoins en céréales sont estimés à 1 milliard 200 millions de 
sseaux, 850 millions de boisseaux seulement sont disponibles. Pour satisfaire 
es consommateurs de 800 millions de tonnes de riz, il n'en existe que 200 mil- 
ions de tonnes. Pour répondre aux demandes en huiles et matières grasses, 
qui sont de l'ordre de 4500 millions de kilos, il n'en existe que 3 milliards 


Il est cependant prévu que les prochaines récoltes seront plus abondantes, 
notamment en Europe et en Afrique du Nord. On croit, de ce fait, que la 
quantité totale de denrées existant dans le monde s'accroitra sensiblement en 
1346-1947, mais que néanmoins la production demeurera inférieure à son niveau 


Entre temps, des nouvelles inquiétantes parviennent de tous les côtés de 


WASHINGTON, 23 mars. 


de Hambourg. 33 ouvriers se sont éva 
nouis pendant le travail du fait de la 
sous alimentation. De nouveaux actes 
de pillages de boulangeries sont s 
lés. La situation devient très cri 
et on craint surtout une action des 
« Werwolf » 


ESPAGNE : 


Nouvelle réglementation du ration- 
nement du pain. La confection des 
gâteaux, sauces et soupes contenant 
la farine blanche est interdite. 


Mais est-ce bien vrai? 
(De notre envoyé spécial permanent Lionel DURAND) 


WASHINGTON, 23 mars (par câble). 
"OPERATION CARREFOUR est retardée de six 
semaines. La Maison Blanche avait convoqué, 
hier soir, une conférence de presse spéciale où| 
il nous fut annoncé que l'expérience atomique, | 


ment qu'il s'a 
istes font la ni 


plémentaires. Partout, la réponse est la même : « 


l'opération ” 


le Pacifique, est remise au 
dent Truman. 


ent et c'est par 


soir répandent dans la capitale 


it : « Toute la ville en parle ! » 
ette entre la Maison Blanche 
Guerre pour obtenir des renseigne- 
Nous n'en savons 


Les officiers supérieurs de la marine | 
et de l'armée furent complètement 
abasourdis lorsqu'ils apprirent la nou- 
velle de la remise d'expériences pour 
lesquelles ils se préparaient depuis 
l'année dernière. 

Seuls le président, le secrétaire | 
d'Etat et quelques rares membres du | 
cabinet étaient au courant de la nou- | 
velle avant 21 neures, heure locale. 

Dans une atmi re de gravii le 
secrétaire de li laison Blanche, M. || 
Charles Rose, lut la déclaration du | 
président selon laquelle plusieurs sé- | 
nateurs ayant exprimé leur désir d'as- | 
sister à l'expérience atomique, étalent | 
actuellement retenus par leurs fonc 
Hons parlementaires et ne pourraient | 
se rendre dans le Pacifique, à moins | 
que l« opération carrefour » ne soi 
retardée de six semaines environ. 


Pourquoi ? 

Un reporter demanda alors si la 
décision présidentielle n'était pas plu- 
tôt motivée par les événements inter- 
nationaux. M. Rose répondit qu'il ne 
pouvait en révéler davantage, mais 
qu'il n'avait aucune raison de croire 
qu'il en était ainsi. 

Quelle est la véritable raison qui a 
poussé le président à prendre une dé. 
cision si soudaine et si importante ? 
Nul ne le sait exactement, 

Mais ce qui est certain, c'est que 
l'explication officielle ne satisfait pas 
les milieux de Washington. Les 
observateurs qualifiés font remarquer 
que tous les plans de l' « opération 
a four » avaient été terminés. Tout 
était prêt. Des douzaines d'experts, 
civils et militaires, avaient déjà quitté 
Washington pour se rendre dans l'ar- 
chipel Marshall. 

Les indigènes de l'atoll de Bikini 

aient été évacués par les soins de 
la marine américaine. Plus de trois 
mille journalistes avaient demandé 
l'autorisation d'assister à l'expérience, 
au cours de laquelle une bombe ato- 
mique devait être lâächée sur une 
véritable flotte déployée au large de 
atoi. 

Les premiers commentaires trahis. 
sent la surprise totale qui a accueilli 
la révélation de Ja Maison Blanche. 

Deux membres de la commission sé- 
natoriale de l'énergie atomique ont 
notamment souligné qu'ils ne voyaient 
aucune raison pour la remise de l'ex- 
périence. Le sénateur Hart, du Con- 
necticut, ancien amiral de la marine 
américaine, a déclaré 
— Je ne vois rien dans la situation 
internationale qui puisse justifier une 
telle décision. 

Le sénateur Johnson, du Colorado, 
a déclaré de son côté 

— L’ « opération carrefour » n'est 
pas destinée à faire peur à qui que 
ce soit. Elle doit simplement nous 
permettre de savoir comment adapter 
notre marine aux nécessités nouvelles 
créées par la bombe atomique. avant 
de dépenser un million de dollars. 

Dans les milieux bien informés. on 
laisse entendre que les ordres de M. 
Truman ont résulté de consultations 


longues et complètes entre les princi- 


paux membres du gouvernement. 
D'autre part, on souligne qu'il y a à 
peine deux jours, Radio-Moscou, fai- 
sant allusion aux expériences de 
l'atoll Bikini, accusait les Etats-Unis 
de « faire un grand étalage des armes 
atomiques, dans un but peu conci- 
liable avec la paix et la sécurité des 
nations ». 


« L'Ile de France » 
arrivera mardi à 
Cherbourg 


ROUEN, 23 mars (dépêche « Paris 
presse »). — C'est à Cherbourg et non 
au Havre, sa tête de ligne d'avant 
guerre que le paquebot + Ile-de- 
France ». qui vient d'être rendu à la 
France par le pool allié, accostera le 
26 mars 


à Messine, lors d'échauffourées pro- 
voquées par des chômeurs. qui ont 
pillé ies dépôts de l'UNRRA. La 
police est impuissante à empêcher la 
foule affamée de s'emparer des pro- 
visions de riz, de farine et de sucre 
des entrepôts 


HOLLANDE : 


À partir du ler avril, la ration de 
pain pour les adultes sera réduite de 
2800 à 2.400 grammes par semaine. 


ALLEMAGNE : 


Zone américaine : Le général Mac 
Narney a averti le peuple allemand 
au'il attendait une de Was- 


hington, parce que l'armée serait obli- 
Ete de réduire les rations alimentaires, 
aui pourraient tomber de 1.550 calo- 


ries à 1300 ou même à moins. 
Zons britannique : Dans une usine 


Mme Sauty de Chalon aurait bien été supprimée 
comme un témoin gênant des trafics de la bande Meurant 


LILLE, 23 mars (dépêche « Paris-presse ») 
une femme d'une quarantaine d'années, 
dans la tenue de lieutenant de l'armée américaine, des- 


d'août dernier, 


cendait à l'hôtel de Paris. à Tournai. El 


coupé décapotable Renault ayant l'étoile américaine sur 
la portière et portant le numéro matricule A.B. 17.284. 

La voyageuse se donna comme la comtesse Monique 
lieutenant des AF.AT. au ministère de la 


de Brigna 
Guerre, à Paris, 


Elle sut inspirer confiance à l'hôteller à qui elle à 


emprunta 30.000 francs belges et laissa 
de 10.320 francs. 


Quelque temps après, un certain Vrancken, comman- 
dant des F.F.I. belges de Lille, lors de la Libératoin, se 
présenta à son tour à l'hôtelier comme le fils d'un minis- 

et réussit à escroquer à son hôte une somme de 


une allocution dans laquelle il a rappelé la fraternité ancienne et 
solide des peuples tchécoslovaque et yougoslave et a salué, en la 


personne du maréchal 


Ci-dessus le président Benès accueillant le maréchal Tito à son 


BÉNÈS 
a accueilli 


TITO 


M. Fierlinger, président du 
Conseil de Tchécoslovaqui 


a prononcé 


fils de Yougoslavie ». 


SUR LA GRAND” 
ROUTE IRANIENNE 
DU NORD DE TE- 
HERAN A TABRIZ 


à Karadj 


| 
Tandis qu'à Tabriz les anciens serfs| à 
des Khans trop avides goûtent “bru-| L inspecteur 
talement ” les joies de la liberté! 


par J-M Walter COLE | 
TEHERAN, 


„mars. | 


l'heure où j'écris, une lourde angoisse pèse | 


encore sur Téhéran 


demi désertée, en dépit | 


du discours rassurant du premier ministre Ga- | 

vhan es Sultaneh. 

Depuis plusieurs jours il ne faut plus songer à obte- | 

nir une place dans le « Transiranien ». Les billets ont | 


disparu aux guichets de la gare 


ché noi 


Washington ne veut 


pas transfor 
l'affaire 
en conflit 


mer 


iranienne 


soviéto-américain 


WASHINGTON, 23 mar 
Les déclaratoins apaisantes du maré- | 
chal Staline au correspondant de l'As-| 
sociated Press d'une la série 
d'entretiens Truma: yko et 
Byrnes-Hussein Ala d'autre part, per- 


mettent de déd 
annoncé dans de 


tes 


qu'après 
rmes énergi 


son intention 
iranienne, le gouv 

hington veut malntenant éviter de 
donner à l'affaire les apparences d'ui 
conflit soviéto-américain, C'est um 
ces raisons qui ont poussé hier le 
secrétaire d'Etat à annuler au der 
nier moment sa conférence de presse. 
Il voulait, sans aucun doute, se mettre 
à l'abri des questions par trop bru- 
tales 


La frontière espagnole 
entr'ouverte 
du 25 mars 
au 30 avril 


Les ministères des Affaires étran- | 
gères et de l'Intérieur communiquent: | 
Les ns pub dans la| 
presse concernant la tolérance qui se- 
ppliquée pour le passage de la 

fr 
tains cas déte 
cisions suivantes 
1° A partir du 


undi 25 mars et| 


jusqu'au 30 avril inclus, le franchis- 
Sement de la frontière française et 
celui de la frontière es ole seront | 


autorisés dans les deux sens en fa- 


veur des ressortissants français et 
pagnols se trouvant occasionnel 
ment dans celui des deux pays où ils 
n'ont pas leur résidence habituel 
à la condition que ces ressortissant: 


soient munis d'un passeport revêtu de | 
visas espagnols et délivrés. 


entre le ler janvier et le 28 février| 
1946 inclus. 

2° Dans le cas où délivrés | 

dans les conditio; précèdent ne 

il appartiendra 

auprès des 


autorités compétentes 


prolongation 
de ces visas jusqu'à la date précitée 
du 30 avril | 

3° Une dérogation générale à la| 
fermeture de la frontière française 
est accordée à tous les ressortissants 
des pays tiers, dans le sens France- 
Espagne ou Espagne-France. 


6.000 hectares de forêts 
flambent dans les Landes 


BORDEAUX, 23 mars (dépêche 
« Paris-resse »). — A 3 kilomètres 
de Sabres, dans les Landes. un incen- 
die, allumé vendredi par des foyers 
d'incinération de brandes et avivé 
par un vent violent s'est propagé à 
la forêt. Trois localités : Sabres. La- 
brit et Vert ont eu à souffrir du 
fléau qui se dirige vers Brocas. 5 à| 
64000 hectares de bois ont déjà êté 
détruits par le feu. 


— Au mois 


le venait dans un 


impayée une note 


25.000 francs belges. On l'a arrêté récemment 
entretenait des relations suivies avec la pseudo-comtesse 
de Brignac. qui menait joyeuse vie. et dont les passages 
à Tournai étaient assez fréquents, bien qu'elle évitât, on 
le conçoit, l'hôtel de Paris. 

Ce qui parait pour le moins curieux, c'est que la voi- 
ture A.B. 17.284 utilisée 
sément celle qui servit à conduire dans son voyage en 
Belgique Mme Sauty de Chalon : coincidence troublante, 
propos de laquelle on se demande si 
Meurant a bien dit toute la vérité, 
avoir assassiné la comtesse Sauty de Chalon. Faut-il sup- 
poser que Meurant n'a pas agi sous l'empire de l'ivresse, 
mais qu'il a voulu supprimer un témoin génant des agis- 
sements d'une bande de trafiquants du marché noir à 
laquelle il était lui-même affilié ? 


Vrancken 


r la comtesse escroc est préci- 


l'énigmatique 
lorsqu'il reconnut 


L'étonnant procès d'imnsbruck 


se termine par un double 
acquittement 


Le jeune Français avait revendiqué | 


la valeur patriotique de son geste 
(De notre envoyé spécial Merry BROMBERGER) 
INNSBRUCK, 23 mers (par téléphone). 


AI rencontré, hier soir, un mas 


de la Justice, à Innebruck, en Autriche. C'est un héros di 


sistance. Il est proposé pour k 


demande, pour son dossier, des détails 


qu'il a fait sauter et les attentats qu 


istrat, ci 


x de Libe: 


a perpétrés. 


la Ré- 
ration. On lui 


aine dons les bureaux | 


rconstanciés sur les locomotives | 


Le pes si pele, matii dit ! Vous verrez qu'un jour je serai poursuivi 
pour meurtre et Qu'on me demandera le prix des locomotives ! 
De fait, cette affaire d'Innsbruck. dans laquelle un jeune déporté du S.T.O.. | 
pour avoir mis hors d'état de nuire une agente de la Gestapo. 


ichiens. 
rend 


ment, fait la joie des n 
breux même que c'est cel 


Ils sont encore 
puration impossible, $ 
nce larvée bien pl 


nombreu 


us hardie qu'en 


ion ». Beaucoup 
onférences litté- 


dignité nationale, ils fome nne résist: b 
Allemagne. Ils boycottent ce qu'ils appellent : « la collaborat 
d'Autrichiens parlent français et lisent nos livres, mais les © 
faires, organisées par le Comité Franes-Autriche, ne réunissent guère que les 


officiers de service. 

On a su enfin, aujourd'hui, com 
ment les poursuites ont été engagées 
contre la pharmacienne Malfatti, née 
princesse Cantacuzène, qui se croyait 
bien tranquille après avoir, sur les 
ordres radiophoniques d'Eisenhower, 


rendu inoffensive pour l'éternité la 
dénonciatrice Georgescu. 

Après avoir ficelé l'espionne et 
l'avoir étouflée accidentellement avec 
l'aide du jeune déporté français Go 
llard, elle. était allée, en attendant 
l'arrivée des Américains, se réfugier 


dans ia montagne 


L'interrogatoire des 
lieu en fin de débat 
Gollard, le jeune acc 
revendiquer ba 

triotique de son geste 


dénonciatrice, dit-il 


de s'enfuir 1 


tement la 


accusés qui a 
permet à Jean 
usé frai de 


Nous n'avons pas voulu tuer la 


mais j'étais prèt 


le faire si elle avait eu une chance | 


Me Odette Simon plaide avec une f 


autorit 


chaleureuse 
prononce 
accusés, aux applau 
sistance. 


l'acquittement 
ssements de l'as- 


le tribunal 
des deux 


et 


ils atteignent, au mar- | 


, un cours dix fois supérieur à la valeur faciale. | 


Abandonnant son foyer et ses biens 
chacun ne songe qu'a quitter au plus 
Le quasier élégant d'Ispahan est 
lement Les portes et les f 
êtres de ses maisons sont herméti 
quem ricadees 
Cependant, il est une catégorie d'ha- | 
L qu went pas à T | 
donner Té En effet, si les nou- 
$ alarmistes lancées ces derniers | 
jours ont probablement une origine 
que, elles ont éveillé des échos 
tt rencontré des propagateurs — bé- 
névoles sinon désintéressés dans 
«e du commerce louche et 
chez les trafiquants du marché noir. 
Le jour où fut lancée la nouvelle que 
la ligne du chemin de fer avait été 


coupée et que le ravitaillement n'ar- 
riverait pas à la capitale, les denrées | 
connurent une hausse de 100 à 200 % 
atteignirent des prix fabu- 
vu payer 50 livres sterling 
un mauvais fusil américain 
J'ai longuement interrogé un col- 
porteur, venu du Nord, Cet homme 
m'a raconté vormhent jes chefs des 
tribus arabes se sont réunis au bar- 


Beni Emir pour discuter dé 
milieu de toute cette 

e Certains d'entre eux se 

seraient adr au gouve 


ment ant de recon 
qu a tête de leurs 
acharné de ces petits féo- 
e khan Ali Chaka. Ses in-| 
ne ‘sont, sans doute, pas| 


dement car, si les idées | 
ation sociale qui constituent 
l'article d'exportation essentiel de la 
Russie soviétique gagnent ses terri- 
t il ne pourra sans doute plus 
continuer à tenir sous sa dépendance 
une population de 20000 serfs privés 
de toute liberté et travaillant pour 
leur signeur jusqu'à, seize heures 
par jour.. Aussi le Chaka se mon- 
ire-t-il fort actif et parle-t-il, À tout 
venant, de recruter une armée. 
Regards vers le Nord 
Tandis que les journaux gouverne 


mentaux à Téhéran préchent le calme, 
à Moscou, à Londres et à Washington 
les ambassadeurs du shah multiplient 
les démarches. 

Le souverain et ses ministres ont 
ils grande confiance dans la vole di- | 
piomatique ? Une conversation avec | 
Fun des dirigeants de la politique ira- | 
nienne suffit à révéler l'incertitude et | 
l'inquiétude qui règnent dans les 
sphères gouvernementales 

Ce pessimisme est-il justifié ? En 
tait si. aujourd'hui, le principal péril 
semble venir du Nord, 11 était sou- 


| PROCHAIN ARTICLE : | 
| A TEHERAN 


vent question, hier, dans les cafés où 
l'on chuchote, de prétendus projets 
britanniques tels que la création d'un 
nouvel Etat unissant la Transjorda 


me à lIr: 

Mais, maintenant, tous les yeux de | 
l'Iran ‘sont fixés sur les routes du| 

ord. Et c'est là, vers l'Azerbaidjan, 
bastion de l'influence soviétique, que 
la curiosité professionnelle m'a 
poussé. 

Sur la route de Téhéran à Tabriz, 
capitale de l'Azerbaidjan, je fais halte | 
à Karadj. L'un de ces typi 


fés qui abondent dans les cités mu- 
suimanes m'offre un refuge provi-| 
soire et un verre d'a | 

Un bataillon de chars soviétiques 
venus d'Astara, dans l'Azerbaidjan 
russe, défile sur la route poudreuse. 

Je fais quelques pas dans les ruel- 
les de la ville, Je croise de nombreux 


soldats russes. Il n'est pas difficile 
de lier conversation avec eux 
(Suite en page 2.) 


Une villageoise de le: 
Rachel, les avait accu 
vient à l'audience pour 
ton qui fait sensation 

Mon mari, dit-elle, s 
en apprenant la défaite 
Malfatti ont eté nos ils 
étaient des résistants et nous avions | 
eu avec eux de violentes discussions. | 
La seule façon, pour moi, de me dé- | 
barrasser d'eux etait d'avertir la po- | 
lice du crime commis par Mme Mal 
fatti. Leur femme de ménage, m'avais 
dit, d'ailleurs, que cette pharmacienne | 
avait regretté que sa victime füt | 
morie trop vite. Elle aurait voulu la | 
voir torturer. C'est elle qui l'étran 
gla de ses propres mains, pendant que 
la victime, ligotée, la suppliait en lui 
disant : e Souviens-toi de tes en- 
fants 1». 


On reparle 
du drame passionnel 


L'autopsie apporte à ce témoignage 
nazi une contradiction formelle : Eve 
lyne Georgescu n'a pas été étranglée. 
elle est morte étouffée par son bâillon 
imbibé de chloroforme. 

Le commissaire du gouvernement 
maintient cependant son point de vue, 
i croit au drame passionnel. 

Quand le pharmacien rescapé par 
wisecie des prisons de la Gestapo 
vient déposer : 

— Avez-vous été l'amant d'Evelyne 
Georgescu ? demande-t-il. 

— La question ne sera pas posée, 
tranche le président Veber. 


une déposi 


est pendu 
lemande. Ce: 


ATAM C1 


ENTR'AIDE FRANÇAISE 


LES ENVELOPPES-SURPRISES DE 


| 
| 
ACHETEZ LES INSIGNES ET | 
LA CROISADE DE L'AIR PUR 


DU 29 MARS AU 21 AVRIL 1946 


où cantonnent des soldats 
soviétiques 


LE PROCÈS 
PETIOT 


BATTUT explique 
comment 
furent identifiées 
les victimes 
du tueur 


Le premier témoin qui vient 
barre de cette sixième audienc: 
l'inspecteur de la police judici 
Battut. 


— Quand on découvrit, rap= 
pelle-t-il, le charnier de la rue 
e Sueur, nous avons cru qu’ 


sait d'une affaire allemande. 
Petiot n'était pas chez lui rue Cou 
mM ni dans l'Yonne où j'allais 
tout de suite alerter la police local 
Pendant ce temps-là, mon collègue 
Petit se renseignoit rue des Sause 
sọies où le service du commissaire 
Jpdkun avait 
temps que Guestin, Pintard et Ci 


pprenait que 


En même tem 


Petiot était de de l'hôtek 

acheté à la prin Colloredos 

Mansteld. Il y xécuter des 

travaux impo disaite 
i, à une utilisation scientifique 

informé, surtout, 

rus Estebesteguy 

1diqué par. Lafont, 


Pau 


rue Lauriston 
rée par un jour 


rippet 


elgnements se ré 
les Wolf et les Basch 
sonne qui nous faisait 
secret et par les papier 
vait dans les valise 
» C'est dans la ma 
bitait rue Pasquier que 
é une certaine E 
teuse certaine de Petiot 
» Les Alleman s'intéressaient 
beaucoup au docteur Petiot, Ils sure 
veillaient et contrecarraient notre ene 
quête et peut-être nous ont-ils er 
pêché de l'arrêter à Hend où iis 
nous interdirent d'aller le trouver. » 
Pour ce qui est de la Kahan, Vinse 
pecteur ne croit pas qu'elle appare 


tint à 


la Gestapo. On ne paraissait 
ire. Chamberlain et Lae 


par le « doce 

jerre » qui m'offrit de 
me la « donner » si je lui promete 
tais de ne pas la repasser aux Alles 
mands, Je ne pus m'y engager ; leg 
Allemands auraient connu  l'arrestas 
tion dont j'étais obligé de leur faire 
part. » 


Véron rappelle ce que disait Pes 


« Tous ceux que m'amenait la Kae 


h 


n, Je les tuals sans hésitation ; elle 
était de la Gestapo et eux ne poue 
valent être que des provocateurs. Elle 
m'en aurait amené cent, j'en aurais 


tué cent 

> Elle n'y a envoyé que les Wolf 
les Basch et les Arnsberg, neuf pere 
sonnes qui, en effet, y ont toutes 


Dernière Heure Sportive 


A la mi-temps : 
Racing-Lille : 0-0 


Au Pare des Princes, en cham- 
pionnat de France de football, à 


la mi-temps : Racing-Lille : 0-0, 


Logique du ravitaillement 


(CIRCUIT INUTILE 
| du charbon de Lorient 


QUIMPER, 23 mars (dépêche 
Paris-presse »} Les services 
taillement ont des métho= 
n'obéissent pas toujours 
du simple bon sens: 
charbon débarqué à 
st dirigé sur d'autres 
mais cette ville reçoit de 
nüngent de combustie 

t pour utiliser les 


moyens de transport qui sont, on 
le sait, trop nombreux... 

A Concarneau, on se demande 
pourquoi les huit cents tonnes de 


thon en boite ne sont pas déblo= 

quées. C'est peut-être, à la veille 
| de la campagne de ‘pêche, pour 
| que les usines ne sachent pas où 
| entreposer les pri 


Vingt-six meurtres 
à Paris 
en trois semaines | 


L'embouteillage s'aggrave au pafe 
quet de la Seine, car la criminalité 
bat ses records : 26 meurtres en trois 
semaines. 800 procès-verbaux de vol 
par jour et 150 arrestations quotie 
diennes en moyenne. I s'agit. en mae 
jorité, de cambriolages et d'attaques, 

En un an. les sections spéciales 
ont vu affluer 190.000 affaires dont 
30000 ont dû étre soumises à Vinse 
truetion. Ces chiffres n'englobent pas 
les opérations de la Cour de justice ; 
ils concernent uniquement Paris et la 
Seine 

Comme à chaque instant des textes 
législatifs créent des délits nouveaux, 
1l est à craindre, estime-t-on au Pa- 
lais, que bientôt l'appareil judiciaire 
ne pourra plus fonctionner normales 
ment 


Godolphin. 


fin du jour elle vous 
Vous-même. EE 


— Ceci demeure entre les mains 
du Tout-Puissant, répondit-il gra- 


vement. 


— Mais sera, sous peu, entre cel- 
t capables du médecin, 
en montant sur son cheval. 


Adieu. 
De la main, elle lui fit un petit 


sF 


signe et, d'un coup de 
cravache, enleva le 


En passant devant le 
donjon. elle mit Tani- 42" menant 
mal au pas, leva la tête ment sa destin/e 
gers la meurtrière, sit: Deus den pira 
de la chanson de Pierre fraw. La, Monette. 


4 rorisait cles, or 
Alors, voltigeant dans — Pornowaiia. 
l'air comme un flocon, çois a éte” fai 


une plume — petit bout nier et oat enfermé dans 


arraché à une plume le donjon du 
d'oie — descendit len- lord Ge 
tement vers elle. = 


elle repartit au 
piquée à son chapeau. 


Dona se pencha à la croisée de 
sa chambre à Navron et, pour la 
première fols, aperçut le fin crois 
sant d'or de la nouvelle lune, très 
haut, au-dessus des sombres fron- 


daisons. 


« C'est un signe de chance », son 
gea-t-elle. Un long moment, elle 
resta appuyée à sa fenêtre, contem- 
plant les ombres mouvantes du jar- 
din silencieux, satin je doux et 
lourd partum moni ju ma- 
gnolia, épanoui dans les ténèbres, 


contre le mur du manoir. 


Toutes ces choses, elle voulait s'en 
pénétrer, afin de les garder vivan- 
tes dans sa mémoire, en même temps 
que tant d'autres beaux instants qui 


Be reviendraient plus, 


Comme le reste de la demeure, sa 
chambre avait déjà une apparence 
d'abandon. Sur le sol, ses malles 
étaient bouclées, remplies de vête- 
ments, pliés, emballés par la ser. 


vante, selon ses instructions, 


La S. N. C. F. 


à augmenté ses tarifs ? 
Prendre le train sera bientôt un signe 
-T Qu'importe : nous irons à 
Et pour nos élégantes ce sers 
Ph Saisir Pavec ‘les Chaussures” d'Art 
Hu [CART, créées et fabriquées à Paris, 


21, rue Olivier-Métr 
SE vendent N 


ROUFF, , Détective 


31, rue Le M Pare PRO 23075 
o obher ias — 
SOCIETE DES USINES CHIMIQUES 


RHONE POULENC 


Bocleté porte son 


“800.000, son montant ora t fr 
000,000" émission, au prix de 
P109.000 actioùs nouvelles ce 

nomisal, jouissance ler janvier 
fanervées aux anciens acUonnaires. 
irréductible, à raison d'une action 


ouverts du 21 mam a 


JETE GENERALE: 
FRANCE, 


Ba 
u IÈ mars 1040). 


COGNAC 


ER fus 


DUBLY drEcrive 


its intimes TECTIVE 

LATURES. TOUTES MISSIONS 

DES SURVEILLANCES DISCRETES 
Enquêtes surmoralité vols etc. 


121.RUE S'LAZARE.EUR 52-39 
FACE HOTEL TERMINUS GARE S'LAZARE 


i 


Dans le nord iranien 


NUNE : 
où les serfs se révoltent 


FINALE PYRÉNÉENNE 


pemain LOURDES compte sur ses avants “Nous n'avons pas encore attaqué” 


rter la double 

res. défile de- 

devant une sorte de 

te revêtue de peaux et 

d'oripeaux aux couleurs criardes. Des 

hommes, hier inconnus et qui sont 
aujourd'hui les leaders de la ré 

i succèdent inlassablement. 


— "Hassan 
Hassan Tabaghi à la torture 
eigne ln humière de ses yeux ! Burle 
la foule en délire. 
|, la tête rasée, un homme 
au teint basané, 
sorte d'échafaud léger, 
marée de poings menaçants. 
Mais un homme, survenant à 
se hisse sur l 
C'est Mustapha Sabri, l'un des mai- 
tres du jour. 


LS arrivèrent devant le perron. La 
l sion est établi 


voiture du médecin était rangée 
non loin; un valet promenait 
par la bride le cheval de Dona. 

— Vous allez bien prendre quel- 
rafraîchissements avani de partir, madame, dit 


à Karadj. Toute la 
division, sur pied de guerre et abon- 
damment pourvue de tanks lourds, 
cantonne aux environs de la petite 


Mes ‘ interlocuteurs 
d'ajouter que la présence des forces 
russes n'a d'autre but que de 
tir l'indépendance de 
contre une éventuelle entreprise du 
gouvernement de Téhéran 

A l'entrée de Tabriz se dresse un 
aux proportions menaçantes. 
cadavres s'y balancent au gré 
du vent de la steppe, ceux des chefs 
de tribus qui, hier encore khans tout- 


ou FC  Lourdois, contre Toulon qu 
assez bonne connais- 


sance de leur rôle. 


la suite de celui 
du SU Agenais ou 
palmarès du Chom- 
pionnat de France ? 

On soit que les Polois comptent 
sur leurs lignes arrière et que les 


garan 
l'Azerbaidjan 


— Non, merci, répondit Dona Je ne me suis déjà que trop attardée. 
I me resie encore une quantité de choses à faire. 
de demain matin. Mes bons souvenirs à votre femme. 
en état de les recevoir, et Lire cher lord Godolphin, qu'avant F 
le cadeau d'une véritable réplique de 


avant mon départ spensabie de formuler un pro- aussi correcte. il ne depend que de | | 


lorsqu'elle sera 


leurs espoirs sur ‘leurs evants. À 
nes yeux, ce sont lò des 


APRES LA 4 NUIT DES 6 JOURS 


| 


wustrime nuit, osez : 

. ON coins pour le cpuieur, nous dit SCHULTE 
AU PARC LE 

| | sur ses iign FTIQT iE Pis, mos, dre 

1 j por contre, chohut entre lisrotion ou clamement de Doré- 

les spectoieurs des gro- Rigoni. Pousse-Delvoye, qui ne peu- 

reconnue et, d'outre port, les de- portie qui sero jouée ou Pare des des loges, sans avi quelqu'un 

De aaen E Loue Does eut ou que dites mie ou ont pr Leur von 


tration de rugby e s'occupent plus que des 
match Fronce-Kiwis nous après papiers, 


ce rapport, pleinement sotis- boites de conserves, un énergu- 


Schulte, qui souffre un peu 


"16 grande tincie du toits ; Polon ef Lourdois ont tou- | mène, sur le coup de $ heures du des jombes — fout ou meins, il le 
rugby larsse place la plus grande tes qualités requies pour fournir matin, a été sur la piste une bou- git — nous déclarait 
. Si pourtant il est in- une portie ousi possionnonte et) eese =æ...  — Nous n'avons pos encore bo- 


# toillè ferme, Boeyen et moi, Nous 


valeur et, en effet, il nous 
semble bien hosardeux de risquer un 
pronostic sur l'issue de lo 


D'ailleurs, les appréciations émi- 
ses sur la valeur des avants palois 

des divisions d'attaque lour- 
oise correpondent-elles bien à la 


En rentrant de sa chevauchée. 


Dir an de Tapres.midi de valet qui 
prendre son cheval l'informa que le 
lelston souhaitait lui 

fait dire que Votre Sel. 


chaise de poste demain. 


a quelque peine à convaincre 
nécessité de remplacer les tor- 
tures traditionnelles par la pendai- 
son pure et simple. 
re ma promenade. A l'en 
‘une tente, un fakir accroupi re 
fe Tatention d'un cercle de 
tateurs. De la tente s'échappent des 
bouflées de musique et de chansons. 
chants typiques des tribus nomades 


ée en Azerbaïdjan: « Nous 
les enfants de Lénine ». 

Tandis que je m'éloigne de ce ca 
baret improvisé, le chant des muez 
zins s'élève dans le soir tombant. 

(World Copyright 146 par P.F.A 
et « Paris-presse ». 


PHILIPS 
VOUS INVITE 


du 3 au a mars, 50, avenue Mon- 
résentation d'un nou- 
veau ie d'éclairage qui constitue 
un progrès sensationne! par rapport 
à tous les procédés existants 
fois plus de lumière, sans augmen- 
tation de consommali 
mière novelle et plus belle, compa- 
rable à celle du jcur 
ques possibilités décoratives. Expo- 
sition d'appareils c'éclairage pour 
lampes fluorescentes PHILIPS, du 
23 au 29 mars 1946, de 10 à 19 heures, 
avenue Montaigne, Paris. 


Il est permis d'en douter. 


contre leurs adversaires catalans | 
dont la valeur était pourtont 


3. Henri Oreiller (France) 3, Françoise Gigmoux (Fran- teille qui est tombée tout près de 
446,5): 4. Besson ce) 1° 54” 6 (374 à. [are 


Z L'auberste m'en- 


Seigneurie que la voi- 
ture se trouvera 


— Merci, dit-elle, 
Et, se délournant, elle 
reporta son regard sur 


A défaut d'un « referee » 


; de magnifi- 


(Tchécoslovaquie) 1 


M. Callède, de Bordeaux, 


.  Reinalter (Suisse) 
* 8 (49,247,4): 8, de Huer- 
P sT 

„Rominger 


arbitrera la finale 


uey s'étant ex 


COURSES A SAINT-CLOUD 


PRIX DE LA CROIX DU 


lady Baint-Co- 
fumb Otto dernie 
introduite * auprès 
(sommier et a Du 
bout sur le perron, elle lui faire comprendre son 
Tattrapa puis, ayant de Pian d'évasion, 


les bois environ. 
nant la crique. 

Ce que lui disait cet 
homme n'avait pour elle 
aucune réalité, l'avenir 


CHATEL-GUYON 


, mous serions très légèrement teur bonne volontè d'assurer de-|} Un beau geste de į attendons nere heure, Quond vien- 
Fation qui Féleve de pias en pios | À BRUNEEL À Soue ee ase je se vous din, 
Plus que tout, i importe que la Ch. GONDOUIN. |4 Au conresdun eprint pour À Sous de Poris. 
— Re I$ t 10 métres | Bruneel, q ut diriger lo 
i i À course comme il l'entend, n'est pos 
Kari MOLITOR batin-extremis James COUTTET À St, pon plus que de Bruycker, 
= À é iciser foire les hollandais. 
4 l bi z l . ii tà ROMINGER H René MELLIX. 
mais le combiné alpin revient à | 
Pi A ve H 
(De notre envoyé spécial Raymond Ÿ ^.NKER) | | Le classement à 13 heures 
MESSIEURS DAMES ji F. lui permet 1. SERFS LAPEBIE 
MOLITOR (Suisse) 1, Olivia AUSONI (Suisse | $ assi de l'emporter. | à 1 vw 
(43,6-44,2) im 6 33.50): Leh Beau greie de Bruneel } 
2. James COUTTET (France) Lucienne SCHMIDT (Fran. | À ĉie follement appinui. i 


| 


46,5) ; eu) 1° 48" 2 (55,6. 


i d Rec | Siorgetti Le verre «tont Imerusté DiS à 
dons le bois, « Toto » Grossin o 
neutrolisé lo course pendant 40 mi 
nutes pour nettoyer l'éroble 

À l'ouverture des portes à 8 heu 
tes, les premiers spectateurs orri- me 
voient chorges de volumineuses vo- Les 2 millions 
bai ce qui o foit dire à Guy La- de primes sort atteints 

— Ceux-là sont décidés à rester Ce maiin, à 6 Ah. B arag 4 
iei jusqu'à demain 6 heures huia ads coureurs. T 

An cour de lo nuit, notons lo Borretrat 
défainance dc Landrieux-Le Boulch, Pr. A ann 


35 5 (AR 1-47,4) 

Almen (SRE: E Bemeéres (Piaue) T 

48,1); 6. Sponar 030,3); 6. Nekva 
(KZ (Tchécoslovaquie) 


S Army) 1° 47° S; 


CARLTON HOTEL 
CONTINENTAL 


restait un inconnu, qui 
-et gagna la Froute, la plume ne la concernait pas. EL comme 
elle le quittait pour entrer dans la 
maison, il la suivit des yeux, décon- 
certé, se grattant la tête, car elle 
ressemblait à une somnarmbule. 
N doutait qu'elle eût compris ce 
qu'il venait de lui dire. 
Elle se rendit dans la nursery, 
contempla les lits défaits, le pla 
cher sans tapis. 


Au cas où il faudrait renon- 
un arbitrage étranger. 
rai seraient soumi 


co Red Star, Sète, Metz ie ieg 
peuvent se tirer d'affaire | 


OUVERTURE : ler JUIN 
Les demi-finalistes à XIII 


sont connus 


RAVITAILLEMENI 


Vos rations 
Vin : Quatre litres (den 
aux travailleurs de 

deux catégories 


les rideaux tirés. 
Déjà l'air dans ia pièce était pesant, 


Sous un des lits gisait, toute su- 
cée, rongée, une des pattes de lapin 
de ‘James. Elle la ramasa, et. un 
la tourna entre ses doigts. 
patte avait l'aspect abandonné 
liques du temps passé. Elle ne 
pouvait la laisser ainsi sur le sol. 
Aussi, ouvrant la grande armoire, 
la jeta-t-elle au fond. Puis elle 
quitta la chambre et n'y retourna 


Rugby Leage d'Angleterre, qui 
procéda au tirage au sort des 
demi-finales de 
France de rugby 
Ce tirage a donné les ren- | 
contres suivantes : 
Catalans-Roanne 
neuve-Carcassonne, 


la Coupe de 


„Division. Les Comme on net = PSE 
cén Yont serrer les menpera par present au Pare tisane des deux cub 
M y Sa lieu de peno pondrons, 


per de la relégation; et, 
il y a quinze jours, fi 
est possible que les elubs les 


— M. Debaye remplacera M. 


mots croi 


L'équipe qui a payne 


(i 
mieux classés fassent les frais rêtera, Cela n'est pas douteux, | Des 6 Jours à Londres ! 
de la journée. car le onze siéphanois a de ia 

Lille a vu sa cote baisser de- Valeur. Mais contre. Cannes, en septembre 
puis sa défaite inattendue par aux Hespérides, cela serait si- 
Rennes, et sa difficile victoire gnifieatif, 
en Coupe sur Rouen. Rouen, sans Bess 
Or, rencontrer le R.C. Paris DOUTE, 
sée, = ot 


Plus âpre q 
jamais, ia lutte 
pour les points 
va se 
aujour 
main dans le 


champlonnat de pe Jamala. ticho 


leur permettre de un rôle p 


Strasbourg que 
l'équipe 


chances de vietoi 

5 voyons très 
terminer sur 
un résultat négatif, 


« Je vous promets 


À sept heures, on lui apporta son 


du dimanche 


CHARPENTIER 


Villemain veut battre Degouve 


("ent en octobre dernier que Gus Degouve et Ro- | fois 
ont trourcs en présence pour ia| Cone Paane 

du Cirque d'Hiver, L'em 
Depuis, Vil 


et de ne pas la 
lendemain matin. 

Eile désirait dormir tard, pour se 
préparer aux fatigues du voyage. 


“nmw yvi wmwmi x 


'ut apre et sensi 
on échut au dernier nommé. 
placé au rang de vedette, 
meite victoire de 
se rencontrent de nouveau, demain, 


Villemain ou Degouve, qui 


SOLDES EXCEPTIONNELS 
CHAPEAUX à parti 
de 300 franes 


RAMS 


13, Chaussée d'Antin 
Mardi 26 mars et jours suivants 


pom an candidature 
demain est important pour iui 


Marius Bricout d Flamant el Albert M 


| BE MM || Pas de Médina-Patterson |, 
avant Patterson-Curran ! |! 


-Haute Cour et le maquis 


YORK Le ch mouche, D'autre part, And 


Le cerveau du Dr Ley. 


Churchill demande à Was- 
hington d'être son alliée. 
Le Préfet < peio Ty 
une garde corps 
Vierge de Boulogne. 
Les 4 Grandes Ambassa- 


“QUESTION; 


pe des poids coq avant cette 
date, l'arbitre an Be rò atine, chompionnata cordimaur, | À 17, r. Mesnil, Loe. Pas, 66-73 


A L'APOLLO 
PARIS SE PASSIONNE 
pour la pièce policière 


ra 
d'uao citation. 
Peu 


Ferdinand fait d'un 
maltre d'hôtel le héros des 
« Derniers Selgneurs ». 


PRE MERE DCE NOTRE PETITE VILLE |j frieten aE SARAN -BERNHARDT 


Nuit et jour » aux 6 jours. are A dette, 


. Mouvement in- 


ne femme d'Henri on 


LA VILLA 


DANton 64-85 
Métro : Vavin 
RENTREE DE 


M mn DEUE SA 
PA etia 2 


TOUS LES SAME 
“QUESTION, 


CHAQUE JEUDI Montparnasse 


rover domestique. 
t: pelntre. — VII 


Ets STERALAM 
82, bd Barbès, 18° 


Solution du problème N° 320 


Par conire, le voyage de Sochi 


int-Etienn de la rallonge » 


a dit M. Joly aux coureurs 


Ga Caron dan | | 
RER 

com- quelques échelons dans Le elas cétement 

position de leur équipe. Saint. sement, entend bien faire mieux | | 57i i 

+ 

Le 

| 


Etienne n'a pu gagner un match Que de se défendre. | 
retour, Cette série noire Faisons-lui eonflance, tout en 
SST lui criant 


Tongage 
Se ouis très content 


« méfiance »! | 
uelen GAMBLIN, 


t 


au Palaia de Ól Pour encadrer | 


dispute Cerdan-Joe Brun 


bultar de | NICE. — 11 est certain m 
on prinsipe, forori. tenant que Marcel Cerdan ren- » 
r eo, Sole et ra Joe Brun N 1e RMI 
1, sur la Promen Piesset se réserve 


ROBINSON | &msance En deutieme Rochard se repose | —— = 
boxe en amateur | pour le ire nations! dee | que je seen RES i aa, du | Les Etats-Unis 


s'inscrivent à la F, I. S. 
Les Etats-Unis ont falt par 
Fiia Internationnle dò B 


Populaire, mous a dit I 


iay No. | Famechon sera opposé à N 
à büeer. devani | gr 


Freddie Mills - Lesnevich | "°° 


Founts… Lobinson 


iredi 29 mars 


a falt dom de ao bourre Í pour le titre mondial | "5s, tree Warih, iris saa 28, ag 
Ý LONDRES. — Le chompion on- | Uon de Maigrot, qui aee ey sur glèce 
Pare k bat de Ridder | giois Frogdie Mills et l'Américain | iguin de Trene? A Axe. Canadian-Army-France 


Gus Lesnevich, chompion du mon- 


@ Ce soir, ou Central, Rolna € Patinage artistique 


one. Gares ei || SPORTNG VICTOR-HUGO 


BELLE: PARI: 
VIEUX-COLOMBIER 1 CH. BOYER - G. ROGERS = EG. ROBINSON | MAYOL. ini era 


s-titrée 
LOC, LIT. 57-87 2 STUDIO DE L'ETOILE TOILE 19. 


SOLDAT 


ET LA 


CE mm SORCIERE 
5 i gyart z 4 actes de SALACROU 
910 OM e rosier | Sr le screens 


jJANŸ HOLT" DE M“ HUSSON J. Mauchomp - ** Spectateur 


PIERRE RENOIR 
JEAN DAYY. 


11e Semaine d'exclusivité à Paris |MATINEES AU PALAIS- ROYAL 


Ce soir et jusqu'à mercredi inclus (dem, dim, 2 mot.) 


UN AMI VIENDRA CE soi g € HAMPI SESER 


Rentrée de MONTEHUS 


Traitement nouveau, efficoce 
S'emploie à sec - sans lavage 


APHTIRIA 


153, r. Legendre, 17€ 


LITS ET VOITURES 


ATRE 
MONCEY 


— | Aujourd'hui et lundi 15 heures 


le Norman, Sim. Paris, Mar. Sarbel 
fait rire |Ror. Méra, Chr. Alers et Pierre Darteuii 


Maison de confiance 
une voiture ou un lit 
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